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Guy GILBERT
“ Association Père Guy Gilbert Bergerie de Faucon ”

46 rue Riquet 75019 PARIS
Tél 01 40 35 75 46 - Fax 01 40 35 12 93

pereguygilbert@gmail.com
www.guygilbert.net

Paris : juillet, août, septembre, octobre, novembre et décembre 2011

« ÉVEILLEUR D’ESPÉRANCE »

À vous ami(e)s,

Voici mon nouveau livre !
Depuis de nombreuses années, j’ai remarqué l’importance pour 

beaucoup d’entre vous des photos avec nos jeunes et les animaux. 
Dans vos lettres, vous me demandez très souvent une photo.
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Je me souviens de cette femme qui devait subir une opération 
chirurgicale très lourde ; je lui avais adressé aussitôt un petit mot 
accompagné de ma photo. Un mois plus tard, elle m’a raconté 
qu’elle avait mis cette carte sur sa table de nuit et que cela l’aidait à 
prier malgré la souffrance.

C’est pourquoi j’ai donné mon feu vert à ce nouveau livre qui 
regroupe les photos de ma vie à Faucon, Éveilleur d’espérance (édi-
tions Philippe Rey).

Tu sais que la vente de mes livres alimente depuis trente-trois ans 
plusieurs salaires par mois. L’association a besoin de vingt employés 
pour s’occuper des jeunes de la Bergerie et des anciens à Paris. Dix 
sont payés par l’État et les dix autres… par toi qui achètes mes 
livres et fais des dons.

L’urgence, c’est de mettre des outils dans les mains de nos jeunes 
pour qu’ils vivent debout et libres.

Merci de les y aider.

Je te dédie ces quelques lignes extraites de la préface d’Éveilleur 
 d’espérance :

Depuis quarante-cinq ans au service de l’Église et des jeunes, 
j’ai gardé inscrite dans mon cœur cette phrase de saint Vincent de 
Paul parlant des plus pauvres : « Ils sont tes maîtres, des maîtres 
terriblement susceptibles et exigeants. Plus ils seront injustes et 
grossiers, plus tu devras leur donner de ton amour. Ce n’est que 
pour ton amour, pour ton amour seul que les pauvres te pardon-
neront le pain que tu leur donnes. »

Ce livre retrace en images et en textes mon parcours et l’action 
que je mène avec mes équipiers de toutes races et religions. Une 
œuvre humaine est toujours périssable, et personne n’en est pro-
priétaire. Cependant, elle peut avoir durant un temps une grande 
force pour convaincre, grâce aux valeurs qui la guident.
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Une image vaut mieux que mille mots.
Confucius 

Les images racontent si bien la vie ! Te les offrir, accompagnées 
de quelques commentaires, tel est le but de ce livre.

Elles disent ma mission et celle de mes collaborateurs, celles et 
ceux sans lesquels je ne suis rien.

J’ai mis mes dons au service des jeunes perturbés. Ce fut ma voie 
depuis toujours. Tout petit déjà, je ne pouvais accepter que 
quelqu’un souffre, mes parents tant aimés l’avaient vite détecté. 
Cette force d’amour que j’ai reçue depuis le plus jeune âge, il me 
faut la transmettre à mon tour. C’est-à-dire rendre l’amour que j’ai 
reçu. Je ne peux vivre autrement.

Offrir l’amour, oui, mais pas seul. Mes équipiers de toutes races 
et religions m’y ont puissamment aidé. Une phrase est fondamen-
tale pour moi : « L’autre a toujours une vérité qui me manque ». 
Cette phrase ouvre aux quatre vents de l’amour, de l’amitié, de 
l’universel et du respect dû à tout être, particulièrement celui qui 
est abandonné, piétiné, humilié.

Le regarder avec amour, c’est le rendre à la vie.

Tel est le sens de mon combat, partagé avec des hommes et des 
femmes depuis quarante-cinq ans.

Une question m’est posée sans cesse : « Et l’Église, là dedans ? » 
Notre association est strictement laïque. L’Église en tant qu’institu-
tion n’a rien à y voir.

Mais pour moi, en revanche, l’Église est un chef-d’œuvre qui 
conduit au Christ. Sa personne transfigurante, à la fois homme et 
Dieu, a tout à y voir. Être un témoin de sa vie m’importe plus que 
tout. La personne du Christ, fascinante, militante, révolutionnaire, 
m’a bouleversé.

Je tente de vivre l’Évangile « en fermant ma gueule ». Pas de pro-
sélytisme, jamais.
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Mais j’essaie d’agir de telle façon qu’à ma seule façon de vivre, on 
pense que c’est impossible que Dieu n’existe pas. Incroyable ambi-
tion, que je m’efforce de rendre possible, jour après jour, avec 
humilité.

Toute œuvre humaine est périssable, personne n’en est proprié-
taire. Cependant elle peut avoir durant un temps cette force 
invincible de convaincre, croyant comme non-croyant. Grâce aux 
valeurs humaines qui la guident.

Si tu as la passion de l’humain, alors ce combat, tu ne t’en lasse-
ras jamais. Il te fera vivre. Parce que tu seras un Semeur de vie.

Alors tu deviendras un « Éveilleur d’espérance ».

L’histoire étonnante du lierre des moines
En retraite avec les prêtres d’Alger en 1992, je demande à un 

des moines de Tibhrine de me donner un petit arbuste pour le 
planter à Faucon.

Il a préféré me donner la pousse d’un lierre qui avait trois 
feuilles.

Je l’ai mise dans un pot dans ma chambre à Paris.
Arrosé durant quatre ans, le lierre ne se développait pas.
Lorsque les moines furent arrêtés en 1996, à mon grand éton-

nement, le lierre se mit subitement à pousser et à envahir mon 
bureau. Je l’ai replanté à Faucon le jour de Pâques de 1996, à la 
mort des moines. 

Il a envahi tout un pan d’un mur de la Bergerie, signe d’une 
présence des martyrs de l’Atlas. Oui, ils veillent sur nous.

P.-S. Cette lettre peut être publiée en totalité ou en partie… avec 
ma bénédiction. Prévenez-moi, ce serait chouette.
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La mort de Philippe, notre adjoint
Philippe Raclin était notre compagnon à Faucon depuis six ans. 

D’abord éducateur, très bon pédagogue, il a ensuite préféré s’occu-
per de la ferme et des animaux, ce en quoi il excellait. Lui seul 
savait à la fois affronter notre zébu nain et jouer avec lui. Il en était 
fier.

Il connaissait chaque bête et savait, par sa douceur et sa patience, 
les apprivoiser.

Sa mort, provoquée par la chute d’un immense rocher à Castel-
lane, fut pour nos jeunes un énorme choc. Abasourdis par la nou-
velle, je les ai vus sortir brusquement dans la nuit en pleurant. Je 
découvrais à quel point Philippe était aimé. Plutôt silencieux, il 
savait parler aux jeunes les plus réticents.

Discret, il travaillait à son rythme et réalisait très bien ce qu’il 
avait entrepris. À chaque arrivée à Faucon en fin de mois, j’admi-
rais la finition de sa tâche, quelle qu’elle soit.

Dès l’annonce de son décès, j’ai foncé à Castellane où il résidait 
avec sa femme et ses deux petites filles. La veillée funèbre fut un 
beau moment. Comme il est bon, surtout avec les enfants, de 
regarder les photos du défunt si jeune (39 ans). La famille n’était 
pas chrétienne, mais qu’importe. Dire ensemble les traces qu’il a 
laissées : amour de sa femme et de ses filles, conscience profession-
nelle, sportif accompli… rend vivant le défunt.

Les obsèques furent très sobres. Le visage étonnamment intact 
de Philippe fut longuement caressé par ses filles et son père. Boule-
versante dernière rencontre. Le père étant tétraplégique et aveugle 
mais parfaitement conscient du deuil qui frappait sa famille.

Il n’y a eu aucune cérémonie religieuse explicite. Seulement une 
prière silencieuse où chrétiens et musulmans ont communié à la 
certitude que Philippe est vivant, et célébré les traces les plus belles 
de sa vie.

Toute l’équipe se joint à moi à travers ces mots pour témoigner à 
ses proches et à sa famille notre souffrance et notre espérance.
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EN VRAC…

Nouvelles du lieu de vie de Faucon

Les jeunes 
Depuis l’été, la maison revit après quatre mois de fermeture pour 

travaux de rénovation ; les jeunes apprécient leurs nouvelles cham-
bres attisant au passage la jalousie des anciens pensionnaires !

Youssef, Carl, Lucas, Jonathan, Maxime, Tanguy, Anis, Quentin 
et Amine ont quitté notre lieu de vie de Faucon pour d’autres 
foyers ou pour entamer l’apprentissage d’un métier.

Les salariés 
Pascale, Adrien, Jacques et Mourad ont quitté leur dur labeur à 

Faucon pour d’autres emplois, mais ils restent tous dans le travail 
social.

Deux nouvelles très tristes : Jean, le gardien de la permanence de 
Paris, et Philippe, éducateur à Faucon, nous ont quittés pour l’éter-
nité. Nous pensons à eux et leur famille avec reconnaissance.

Les travaux de rénovation 
Depuis mi-juillet, les jeunes et les compagnons ont pu prendre 

possession des chambres et des sanitaires rénovés ; entre-temps, la 
salle à manger, la salle des jeunes et les réserves ont également été 
réhabilitées. Pour le début de l’hiver, la nouvelle chaufferie à bois 
déchiqueté se met en activité. 

Actuellement, il reste à terminer la grande salle et la buanderie 
au sous-sol.

Un grand merci à tous les donateurs qui nous ont permis de réa-
liser ces travaux devenus indispensables après trente-sept ans de 
passages de jeunes.

Des photos de ces travaux sont visibles sur le site internet. Et, si 
vous traversez les Gorges du Verdon l’été prochain, arrêtez-vous à 
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la Bergerie de Faucon pour voir les travaux que nous avons pu réa-
liser grâce à vos dons, car il est bon et sain de vérifier à quoi ils 
servent !

L’extension du bâtiment d’hébergement
Le nouveau bâtiment de la chaufferie et de son silo construit en 

sous-sol permet de rajouter deux étages par-dessus, soit six locaux, 
adaptés aux personnes à mobilité réduite, qui pourront servir de 

Vue côté Est où se construira l’extension du bâtiment

Vue identique avec l’extension prévue ainsi que l’escalier de secours
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bureaux, de sanitaires et de chambres. Nous pourrons y loger des 
jeunes, des personnes de passage, des bénévoles ou des stagiaires en 
formation d’éducateur. Cependant cette extension ne pourra se 
faire que lorsque nous aurons trouvé les aides et les dons nécessaires 
pour payer les travaux d’un montant de 300.000 €.

Si vous voulez nous aider à trouver des donateurs en distribuant 
des feuilles d’information, nous vous en fournissons sur simple 
demande. Merci à vous.

Les fêtes 
La fête des motards fin juillet a été l’occasion de rassembler cent 

vingt motards qui se sont rajoutés à la fête du village.
Le premier vendredi d’août, la fête de Faucon a été un grand 

succès : les sketchs, les danses, le défilé des animaux et les chansons 
de rap préparés en un temps record et présentés par les jeunes, les 
scouts et les compagnons, ont ravi les quelques quatre cents visi-
teurs. Tout comme le feu d’artifice final.

Les stages et apprentissages
Après un an de présence à Faucon, il est primordial de préparer 

l’avenir de nos jeunes : ils ont besoin de découvrir les différents 
aspects de la vie professionnelle, c’est pourquoi nous cherchons 
toujours de nouveaux lieux de stages ou d’apprentissage. 

Merci de nous contacter si vous pouvez offrir cette aide, sans 
oublier les familles qui pourraient mettre un hébergement à dispo-
sition, souvent indispensable lors d’une formation. Mais attention, 
l’accueil d’un de nos jeunes demande du courage et de la 
disponibilité !

Les sous
La crise est à la une de tous les journaux. En tant que gestion-

naire, je peux vous affirmer que notre association n’a effectué aucun 
placement à part un livret A : nous investissons vos dons non en 
bourse, mais dans l’humain.
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L’été prochain
Comme chaque année, nous accueillons des groupes de scouts 

durant l’été, ils nous donnent un coup de main au travail quoti-
dien et tissent des liens avec nos jeunes. Les responsables ayant en 
vue un tel séjour voudront bien se manifester au plus tard début 
2012 (les participants ne doivent pas avoir moins de quatorze ans).

Les embauches 
Selon les périodes, il reste des places pour des stagiaires éduca-

teurs ou pour l’embauche d’éducateurs qui devront être des gars et 
des filles solides sachant s’occuper d’animaux. Des gars sans forma-
tion éducative spécifique mais qui ont déjà un métier sont égale-
ment les bienvenus.

À toi qui veux partager avec nous

1. Comment nous aider
Tu sais que le but de cette lettre est de garder un lien d’amitié 

depuis trente-neuf ans. Ceux qui sont à nos côtés, c’est ce qui nous 
tient le plus à cœur et nous encourage à ne jamais baisser les bras. 
Alors, parler de sous peut paraître saugrenu.

Pour réaliser notre travail auprès des jeunes, nous avons besoin 
du soutien de nos amis donateurs. 40 % de notre budget de fonc-
tionnement dépend des dons, de même que celui des travaux de 
rénovation et d’extension.

Tout don, quel qu’en soit le montant, est recueilli avec gratitude. 
Notre cabinet comptable ainsi que le commissariat aux comptes 
veillent à la bonne gestion et au bon usage des dons. 

Note que nous ne faisons jamais de démarchage à domicile et 
que tu recevras cette lettre même si tu n’envoies pas de sous. Alors 

Lettre n88.indd   9 25/11/2011   11:37:39



10

si le cœur t’en dit et si tu peux soutenir notre travail, la liste des 
possibilités ci-dessous te donne le choix !

- Envoyer un chèque à l’ordre de l’« Association Guy Gilbert 
Bergerie de Faucon ».

- Faire un virement unique : dans ce cas, tu peux nous adresser 
ton ordre de virement ; nous y ajouterons nos coordonnées ban-
caires, puis enverrons cet ordre directement à ta banque.

- Faire un virement permanent régulier : il suffit de compléter le 
document intitulé « bon de soutien régulier » que tu trouveras au 
dos de cette lettre et de nous le renvoyer accompagné d’un RIB.

- Procéder à un don en nature en donnant du matériel, un ani-
mal, un véhicule… Mais contacte-nous avant d’envoyer quoi que 
ce soit, ton geste doit trouver son utilité à Faucon.

Pour tous ces dons, nous établirons un reçu fiscal.
- Faire bénéficier notre association d’un legs ou d’une assu-

rance-vie : permettre après ton départ de faire du bien avec ce que 
tu as amassé durant ta vie en l’offrant en partie ou en totalité à 
une œuvre de bienfaisance est un geste noble et utile ; si cette 
démarche t’intéresse, Charles, du bureau, ou ton notaire pourront 
te conseiller.

Sache que notre association est reconnue de bienfaisance (statut 
équivalent à la reconnaissance d’utilité publique) ; tiens-nous au 
courant de ton intention et en rédigeant un testament, stipule 
comme bénéficiaire non pas moi-même, mais l’Association Guy 
Gilbert Bergerie de Faucon.

- Effectuer une donation de ton vivant : merci de contacter 
Charles.

- Acheter des livres ou des DVD, à l’aide du bon de commande 
qui figure sur la dernière page de cette lettre ou même par internet. 
À noter également, certains de mes livres sont proposés dans plu-
sieurs langues (8 en tout).

N’hésite pas à nous écrire si tu souhaites un renseignement ou 
un éclaircissement.
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Ton partage est inestimable pour notre association.
Mes droits d’auteur sont versés automatiquement pour les 

salaires de mes équipiers ; et cela depuis trente et un ans.

2. Mon site www.guygilbert.net
Mon site est rénové, il continue à vivre, en équipe, pour donner 

des nouvelles, apporter de l’espérance et réveiller la foi en l’homme, 
quelle que soit sa religion.

P.-S. : Voici l’adresse e-mail à utiliser : 
pereguygilbert@gmail.com

3. Pour s’abonner à cette lettre
Pour la nouvelle lettre n° 88
La poste demande de rédiger les adresses sans virgule, sans tiret, 

sans apostrophe, sans souligner, sans minuscules, afin qu’elles 
puissent être lues automatiquement. Mettre donc en intitulé :

Guy GILBERT
Association Père Guy Gilbert Bergerie de Faucon

46 RUE RIQUET
F 75019 PARIS

N’oubliez pas la mise à jour continuelle de notre fichier en corri-
geant de manière lisible vos changements d’adresse, en rappelant 
l’ancienne pour repérage et précision (ainsi que vos nouveaux noms 
de jeunes mariées).

Les adresses ne sont gérées que par nous-mêmes et ne sont, en 
aucun cas, vendues ou échangées. Par ailleurs, conformément à la 
loi Informatique et Liberté, vous avez un droit d’accès et de rectifi-
cation concernant votre adresse.

P.-S. : Écrivez en majuscules vos noms, prénoms, villes, et vos 
codes postaux avec des chiffres nets. Un certain nombre de lettres 
nous reviennent, car le déchiffrage est trop difficile au moment de 
la saisie sur ordinateur.
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Tu paies l’abonnement comme tu peux et veux. Cette lettre 
nous coûte cher. Mais, tous les six mois, elle est un lien fort et 
fidèle. 17 000 envois ne sont pas gratuits pour nous ! Mais ton par-
tage nous permet de continuer… depuis trente-neuf ans. C’est pas 
chouette, ça ?

4. Quelques demandes précises et inestimables
Des timbres neufs, et si possible de collection (mais surtout pas 

oblitérés !), nous sont toujours d’une grande aide. Cela ravit tous 
les prisonniers (des centaines) qui m’écrivent chaque année et à qui 
je réponds en ajoutant dans l’enveloppe quelques belles cartes pos-
tales vierges et trois timbres neufs. Ça m’aide aussi à répondre à 
mon énorme courrier. Je réponds à la plupart des lettres que je 
reçois. C’est dur mais si chaleureux. Quel boulot !

Je me suis malheureusement trouvé dans l’obligation d’augmen-
ter le montant des frais d’envoi de mes livres et cassettes car comme 
tu le sais le timbre est passé à 0,60 euro.

Des tickets-restaurant sont inestimables aussi. Placement sûr et 
garanti pour les affamés. Il y en a de plus en plus. Et les tickets se 
monnayent moins facilement.

Des cartes téléphoniques neuves mais surtout des mobicartes 
Orange, SFR ou Bouygues sont aussi utiles pour nos anciens, 
notamment pour répondre aux offres de travail ou lorsqu’ils sont 
seuls et démunis. Ils ont des portables souvent, mais ce sont des 
pauvres.

Nos jeunes ne sont pas des fans de la lecture, mais les bandes 
dessinées sont un bon compromis, en plus ils adorent, donc si tu 
ne lis plus les tiennes, envoie-les à Faucon, elles y seront très appré-
ciées, ainsi que des DVD (mais surtout plus de cassettes vidéo).

Ils aiment également les journaux de sport, d’actualité, de 
reportage et d’animaux. Si certains d’entre vous souhaitent leur 
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offrir un abonnement, dites-le-nous et nous vous suggèrerons 
quelques titres. 

Tout apport, même petit, est inestimable. À chacun sa part de 
partage. 

Votre geste contribuera à diminuer les dépenses de Faucon et de 
Paris pour les anciens. Ces derniers sont de plus en plus lourds à 
porter.

5. Radio Notre-Dame
J’anime en direct depuis quinze ans une émission sur Radio 

Notre-Dame : « Écoute dans la nuit », les mercredis de 22 heures à 
minuit. J’aborde un thème d’actualité ou de spiritualité et les inter-
venants échan gent avec moi.

À Paris et en banlieue, cette radio se situe sur 100.7 FM. L’émis-
sion est transmise un peu partout en France, grâce au satellite. Si tu 
veux la capter dans un département, tu trouveras Radio Notre-
Dame dans les Radios 3. Si tu n’as pas le satellite, téléphone au 
3910.

On peut également écouter RND dans le monde entier, 24 
heures sur 24, sur Internet à l’adresse suivante :

www.radionotredame.com

P.-S. : Deux CD des prières lues durant les émissions peuvent 
être commandés ici. (Prix : tu donnes ce que tu veux.)

6. Des voitures pour nos jeunes
J’ai constaté qu’en payant le permis à nos jeunes et en leur trou-

vant une voiture d’occasion, on leur évite de voler des bagnoles. 
C’est, pour eux, entrer enfin dans la légalité. Si tu as une voiture ou 
une fourgonnette roulant bien et en bon état, et si tu veux nous 
l’offrir, merci de nous faire signe. On est preneurs.

Merci également de nous envoyer le contrôle technique récent 
(de moins de six mois) de la voiture cédée. C’est important que 
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nous connaissions le bon état du véhicule. Si ce n’est pas le cas, 
nous renonçons.

Tout don en nature peut faire l’objet d’un reçu fiscal sur 
demande.

7. Une demande un peu spéciale et urgente
Nous sommes à la recherche d’un tracteur pour l’entretien de 

notre Bergerie. L’ancien est inutilisable.

8. Noël, temps de prière
Les fêtes de fin d’année sont un moment si propice à la prière. 

Dans mon Petit guide de prière paru cette année (éditions Philippe 
Rey), je te donne des conseils qui t’aideront sur le chemin magni-
fique qui s’ouvre à toi : le chemin du cœur à cœur avec Dieu. En 
voici quelques- uns :

Si tu veux bien agir, prie !
Il y a ceux qui considèrent que l’action est inséparable de la 

prière. Que l’une dynamise l’autre. Ce sont les chrétiens convain-
cus. L’action, par nature limitée, pousse à dire au Seigneur : « Que 
fais-tu ? Il va falloir que tu m’aides ! » En demandant de l’aide au 
Seigneur, ils donnent à leur action un souffle nouveau.

Pour d’autres, très croyants, la prière est totalement détermi-
nante de leur action. Sans la prière, ils se sentiraient des zombies. Je 
pense appartenir à cette catégorie. « La prière donne un sens à toute 
la vie, à chaque instant, en toutes circonstances », avait proclamé 
Jean-Paul II, huit jours après son installation comme timonier de 
l’Église.

Plus nous sommes engloutis dans la vie active, et plus nous 
devons devenir un adorateur priant. Les personnes stressées à un 
niveau dingue par la famille, le boulot, les transports n’ont plus le 
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moindre sens de la contemplation. S’ils faisaient oraison, ils arrive-
raient plus facilement à gérer leur couple, leur profession, leur vie 
quotidienne. C’est nous-mêmes que la prière change. « Si la prière 
de demande est  nécessaire à l’homme, c’est qu’elle exerce une 
influence sur celui qui la formule », disait saint Thomas d’Aquin. 
La prière authentifie l’action.

Cet aller et retour donne une puissance qui permet de mieux 
agir et de mieux prier. C’est un équilibre à rechercher en perma-
nence. Il est passionnant de lutter pour cela. La prière est ce com-
bat. L’homme de prière est dynamisé par le temps consacré à 
l’oraison.

Regardons même les purs contemplatifs. Pour eux, il n’est pas 
question d’action. La prière seule suffit. Ces femmes et ces hommes 
s’engloutissent hors du monde. Ils mènent une vie entière de prière. 
Ces fous et ces folles de Dieu donnent tout pour le Christ.

Moines, clarisses, cisterciens, carmélites… suivent la devise 
latine bénédictine ora et labora, « prie et travaille ». Ils vivent au 
rythme des trois huit : huit heures de prière, huit heures de travail 
et huit heures de repos. Ils font leur jardin, leur pain, des bou-
quins, des enluminures…

Quelle joie de savoir que des centaines de milliers de contempla-
tifs soutiennent le monde et le portent à bout de bras ! Nous 
sommes des signes si nous sommes priants. Si nous savons que 
notre prière est plus grande que notre action, alors nous sommes 
des signes vivants et parlants. C’est un combat à mener jusqu’au 
dernier soupir.

Recherche le cœur à cœur avec Dieu
Le Christ nous a dit : « Évitez d’agir devant les hommes et les 

femmes pour flamber, pour frimer, pour vous montrer. Faites le 
bien en secret, Dieu bénit tous les gestes d’amour que les autres ne 
verront pas. »

Pour vivre l’amitié et l’amour de Dieu, nous avons un immense 
besoin de dialogue avec Lui, un perpétuel besoin de nous retirer de 
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la foule, de nous libérer de nos tâches habituelles. Dieu a besoin de 
notre temps. 

Il nous a placés dans le temps pour vivre et Il a un besoin urgent 
de notre temps. C’est le temps de l’amitié, le temps où nous pou-
vons dire notre Amour, spécialement dans le silence. 

Pour cultiver sans cesse cette amitié et cet Amour de Dieu, à 
toute heure du jour et de la nuit. J’aime cette expression de sainte 
Thérèse qui disait que la prière est un « cœur à cœur avec Dieu ». 
Nous nous branchons directement sur Lui. Nous pouvons le faire 
à n’importe quel moment de la journée. C’est une ascèse qui per-
met d’entrer dans le « Priez sans cesse » du Christ.

Dieu nous habite à chaque moment de notre journée. Dans les 
moments difficiles, les moments de joie ou les moments de peine. 

Nous devons aussi, de façon méthodique, nous arrêter pour 
Dieu, en dehors de ces multiples instants que nous consacrons au 
Seigneur dans la journée. Je pense que Dieu doit être particulière-
ment sensible au fait que l’on s’arrache de la mêlée pour prendre du 
temps. Pensez au temps que vous prendriez pour un être humain. 
Lorsque vous consacrez votre temps et votre attention à une per-
sonne qui a vraiment besoin de vous parler, que vous avez éteint 
votre téléphone portable, que vous ne répondez plus à aucune autre 
communication, vous stoppez tout et vous restez entièrement pré-
sent à l’autre.

Dieu a besoin que l’on arrache du temps pour Lui de façon 
méthodique. Il faut offrir du silence à Dieu, comme un don. Dieu 
apprécie cette offrande de notre silence. Nous Lui offrons notre 
silence et Il est sensible à ce langage de l’amitié et de l’amour.

Apprends-moi à prier
J’aime beaucoup ce conte soufi très éclairant :
Un homme vivait en ermite dans sa montagne, consacrant sa vie 

à la prière et au silence. Il reçut un matin la visite d’un jeune 
homme. « Cheikh [ce qui veut dire en arabe celui qui sait, vieux ou 
sage], Cheikh, apprends-moi à prier. » L’ermite, qui était alors en 
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méditation, ne leva même pas les yeux. Et le jeune homme repartit 
tristement. 

Il revint le lendemain. « Cheikh, apprends-moi à prier. » Mais sa 
demande n’obtint pas plus de réponse que la veille.

Cependant, il tenait à sa question et revint le troisième jour. 
L’ermite préparait alors son maigre repas : peut-être aurait-il plus 
de chance. « Cheikh, apprends-moi à prier. » 

Mais sa demande n’eut pas plus d’écho. « Ma question est-elle 
donc sans intérêt que jamais tu ne l’entendes ? » Alors l’ermite leva 
les yeux. Son regard était plein de bonté… mais, comme les autres 
jours, il garda le silence. 

Encouragé par ce regard, le jeune homme revint le jour suivant, 
espérant enfin une réponse. « Cheikh, apprends-moi à prier. » Et 
devant le silence persistant de l’ermite, la colère l’envahit. Alors 
l’ermite enfin lui adressa la parole : « Je n’ai pas répondu car je vou-
lais savoir si ton désir était grand, car ton désir est déjà une prière. 
Dieu n’attend rien d’autre, sinon que tu Le cherches. »

9. Noël, fête familiale et spirituelle
Arrêtons de taper sur la débauche commerciale que suscite Noël.
Cela nous empêche de voir et d’apprécier le caractère familial 

que cette fête chrétienne suscite parmi toutes les religions.
Si on a globalement perdu le symbole de pauvreté et d’humilité 

que Marie, Joseph et Jésus ont vécu à la crèche, les chrétiens 
peuvent le reconstituer chacun à sa façon.

Je connais des familles qui, avec leurs petits, vont passer le 
réveillon auprès d’anciens qui sont seuls. Inviter un voisin perdu 
dans sa solitude est un signe de partage.

Faire un repas amélioré est agréable. Mais crouler sous les confi-
series et les cadeaux somptueux n’a rien de prophétique. Prier 
autour de la crèche et éveiller nos enfants à un mystère stupéfiant 
d’amour est bon et sain.
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Des actes petits et signifiants liés à un climat spirituel plonge-
ront votre famille dans le mystère d’un enfant né comme le dernier 
des étrangers.

Puissent-ils alors regarder avec un œil neuf et fraternel celui ou 
celle qui vient d’ailleurs et qui n’est pas aimé.

À 22 heures, je célébrerai à Rougon ce mystère avec joie, entouré 
de notre communauté.

N’oublie pas : à 22 heures pile, je regarderai les étoiles de Pro-
vence en union avec toi.

Bon noël,
et année de solidarité !
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COMMANDE     du   ........... /  ........... /  ...........  

TITRE Livre grand format Livre de poche Total €

LIVRES Nombre Prix € Nombre Prix €

Éveilleur d’espérance (Philippe Rey)  nouveAuté 25,00
La vieillesse, un émerveillement (Philippe Rey) 8,00
Petit guide de prière (Philippe Rey) 8,00
Apprends à pardonner (Philippe Rey) 8,00
La magie des animaux (Philippe Rey) 8,00
Ose l’amour ! (Philippe Rey)  8,00
Face à la souffrance (Philippe Rey)  8,00
Réussis ta vie ! (Philippe Rey) 8,00
Et si on parlait de tes mômes ? (Philippe Rey) 8,00
Cœur de prêtre, cœur de feu (Ph. Rey) 20,00
Lutte et aime, là où tu es ! (Philippe Rey) 20,00 7,00
Mes plus belles prières (Philippe Rey) 20,00
Rallumez le feu ! (Philippe Rey) 20,00 6,95
Et si je me confessais (Stock) 18,50 6,50
L’Évangile, une parole invincible (Philippe Rey) 20,00 8,00
Les Mystères lumineux (Béatitudes) 9,50
Kamikaze de l’espérance (Stock) 16,45 5,50
L’Évangile selon saint Loubard (Philippe Rey) 20,00 7,00
BD 2 : Des loups à Faucon (Coccinelle) 10,00
BD 1 : Aimer à tout casser (Coccinelle) 10,00
Lutte, prie, aime (Le Livre Ouvert) 6,00
La violence… un appel ? (Le Livre Ouvert) 7,50
Le plus bel album de famille, le Rosaire (Béatitudes) 7,50
Chemin de Croix (Béatitudes) 4,50
Ma religion c’est l’amour (Stock) 16,85 5,50
Passeurs de l’impossible (Stock) 16,80 5,50
Cris de jeunes (Salvator) 19,00 6,00
Dealer d’amour (Stock) 18,30 5,00
Des loups dans la bergerie (Stock) 16,80 4,00
Dieu mon premier Amour (Stock) 17,00 5,00
Jusqu’au bout (Stock) 15,00 4,50
Les petits pas de l’Amour (Stock) 13,50 4,00
Avec mon aube et mes santiags (Stock) 15,00 4,00
Aventurier de l’Amour (Stock) 15,00 4,60
L’espérance aux mains nues (Stock) 15,00 4,60
Des jeunes y entrent, des fauves en sortent (Stock) 15,00 6,00
La rue est mon église (Stock) 12,20 3,50
Un prêtre chez les loubards (Stock) 13,00 4,00

DVD Nombre Prix €

L’arche de Guy Gilbert 15,00
 TOTAL montant des livres et DVD commandés ................. =

 FRAIS D’ENVOI 3,50 € par livre et dvd commandés ...... =

 MONTANT du chèque ci-joint .......................................... =

NOM, PRÉNOM :     TÉL :   
ADRESSE :
CODE POSTAL :   VILLE :    PAYS :

Tu peux payer par chèque bancaire ou postal à l’ordre de : Association Père Guy GILBeRt 
Bergerie de Faucon. 
Et adresser le tout au Père Guy Gilbert - 46 rue Riquet - 75019 Paris.
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Imprimé en France

Si tu décides de nous soutenir par des dons réguliers, il te suffit de 
remplir et de nous renvoyer le coupon ci-dessous, accompagné d’un 
RIB. Ce bon est valable uniquement en France. Merci à vous.

BON DE SOUTIEN RÉGULIER

AUTORISATION DE PRÉLèVEMENT
J’autorise l’établissement teneur de mon compte à effectuer sur 
ce dernier, si sa situation le permet, tous les prélèvements 
ordonnés par le créancier désigné ci-dessous. En cas de litige sur 
un pré lèvement, je pourrai en faire suspendre l’exécution par 
simple demande à l’établissement teneur de mon compte. Je 
réglerai le différend directement avec le créancier.

Nom, prénom et adresse du donateur (débiteur)

………………………………………….………….……….

….……………………….………….……….…….………..

…………….………………….…………………………….

Coordonnées de l’établissement teneur de mon compte

………………………………………….………….……….

….……………………….………….……….…….………..

…………….………………….…………………………….

Prière de renvoyer cet 
imprimé à l’Association 
Guy Gilbert après l’avoir 
complété et signé et en joi-
gnant obligatoirement un 
relevé d’identité bancaire 
(RIB, RIP, RICE).

Créancier :

Association  
Père Guy Gilbert

Bergerie de Faucon
46 rue Riquet
75019 Paris

N° national  
d’émetteur

505 859

Date :

Signature :

Compte à débiter
Code établ.       Code guichet      N° de compte                          RIB

Montant débité le 10 du mois : ……..……..…. €

(Pour couvrir les frais bancaires liés à ce prélèvement, nous 
demandons un minimum de 5 €.)

Périodicité :       mensuelle               trimestrielle
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